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1. Tableau des principales couches géologiques qui ont été rencontrées 

pendant les excursions de l ’Extension.

Niveau de s  co uches

(et leur désignation sur la carte géologique ile la Belgique au 40,000*)

I Dunes

Alluvions tlos vallées (ah»)

Allure des  couches  N a t u r e  de s  p r i nc ipaux
t e r r a i n s

Non stratifiées

TERTIAIRE

Holocène 

ou M O D E R N E

Ple l s t ocène  

OU QUATERNAIRE

Pliocène

Miocène

Ol igocène

supérieur

Eocène  ))lO!/en

in férieur

S E C O N D A IR E

C r é t a c é

Alluvions tourbeuses (ait) 

Alluvions ferrugineuses («7 /e) 

Argile dos polders supérieure (aty. 

Sable à Cardium (al;;)

Argile des polders inférieure («/g, 

Tourbe (t)

Flandrien (qt)

Brabant ion (q:tu)

Hesbayen (qilm)

ICampinien (q'J)

Moséon (iq I)

 ̂ Poederlien (Po)

( Diestion (D)

Bolderien (Ilé)

 ̂ Kupelien (11'
( Ton grien ( Tf;)

Asscliien (As)

Wenmielien (W /

Ledien (Le)

{ Laekenien (Lh 

{ Bruxellien (B)

Paniselien (P)

Ypresien (Y)

Landen ion (I.)

Sénouien (Cp)

2) \

t) \

Horizontales

r a s s iq u e  n’a pas été vu)

T r i a s l que

P e r m o - c a r b o n l f é r e

Poocilien i P o  

11<tuilier iufér. (H) 

Viseen (V) 

W aulsortien (IV; 

Tournaisien (T  

supérieur   ̂ Fanu nnien (Fa)

Dèvonlen tuoi/ru

PRIMAIRE

I Präsiden i F e) 

i Givetien (Or)

I CouVinion (Co) 

Burnotien (lit)i Bí 

s Coblencien (Ch) 

I tiédir

in férieur

Gedinnien (O) 

Si lu r i en  supérieur et inférieur (>7)

Salraien (Sia)

C a m b r l e n  ( Revinien (Rr)

Devillien (Dr)

I Non stratifiées

Sable

Limon

Tourbe fibreuse

Limonita

Argile

Sable

Argile

Tourbe

Sable

Limon

Tapissant les ondu-  ̂ Limon 

la tionsduso l ( Sables e t cailloux 

I Sables et cailloux

f  Sables

Sables, argile 

Sables, argile

I Sables, a r g i le

/  Horizontales Sables

LSables, argiles

( 'raie e t silex

Poudingue

Schistes

f Calcaire, dolomie

Or ig ine  de s  p r i nc ipaux 
t e r r a i n s

Aérienne

Fluviale

Marécageuse

Fluvio-marine

Marécageuse

Marine

Aérienne

Inondation fluviale 

Fluviale

Marine

Marine, fluvio-marine 
et fluviale

Marine

Marine et fluvio-marine 

Marine

Lacustre (á Stavelot) 

Fluviale

Grès, schistes, psammites, cale. 

Schistes, calcaire, dolomie

Inclinées e t plissées / Calcaire, grès, schistes

Poudingue, grès, schistes 

Grès, sciiistes. poudingue 

Schistes, grès, quartzites

Schistes, grès, quartzites

Marine, parfois corallien­

ne dans M 'et Fr.



2. histoire géographique du sol de la Belgique 

depuis le Crétacé jusqu’au Pleistocène

Les cartes i à  19 et 21 sont (les copies de cartes dressées pai- M. ltu to t. qui sont exi>osées 
au Musée d'Histoire naturelle.

Les cartes 12 à 17. IO et 21 ont été publiées par M. Rutot en 1897 (Hull. Soc. belge G coi. 
PaléOHt, 1/¡/drol. i. — Nous ne donnons ici que les cartes relatives aux terrains qui ont été ren­
contrés {tendant les excursions de l'Extension. — L'histoire du sol pendant le Prim aire est donnée 
l>age 51.

1. I-a Belgique à l'époque sénonienue. lors du dé|>6 t de l'assise de Nouvelles. 
Enti-o la fin du Crétacé et le Landenien, le pays fut en grande partie continental.

2. — La Belgique pandant la première phase de l'époque landenienne.

3. — La Belgique à l'époque ypresienne.

' -T

4. — La Belgique i»endant la première phase de l’époque punisclieune.
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ALTITUDE 
Bo r o  W . hü o o i.kk : 

G ottiffniea  
H uyssbighen  
Ucclt!
N otier- O rer-llera i beek 

Boui» E. or c.oi.rK : 
¡{osée 
Tem plott,V 
Menai 
lig h e stv  
T irl& iio iit

r>. — La Belgique ù l'éjKique bruxellienne.

ACTUELLE PES BORDS Ul' GOLFE BUUXELLIKN
i Terra ín sous-jacent 

V jussieu

Fanicnnien (Pévon.) 
Hi miller (Carbon. 
Silurien 
Landénien

A lli tuile
Entre Mona et Rœulx lao ni.
P rés de Haï 85 m.
Prés (le Bruxelles (au S. 55 m.

» (au N.) 45 m.

A TE. de Pliilippeville 310 m.
A I’\V. de Kaiuur loo m.
Au N. de Namur 175 m.
A mi-chemin eut d 'N a m u r et Tirlemont 135 ni.

35 lu.

6. — La Belgique à Tépoque laekenienne.

7. — La Belgique à l'époque iedienne.

L e tableau ile la page précédente m ontre que te sol de la Belgique s ’est fortem en t soulevé  
depuis J e  déinjt des couches briarei I tenues, su rtou t vers le Sud.

S. — La Belgique à l’époque wemiwelicnne.
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t». — Ui Belgique l'époque asschtenne.

IO. — I.a  Belgique pendant la première phase de l'époque tnngrienne.

(C'est d’une époque un peu postérieure à celle-ci que datent les premières industries 
humaines en Belgique.)

• j —

11. — La Belgique à lïqioque rupelienne.
Après le Riqx'lien, le pays resta longtemps continental, jusqu’au  Boldorion.

l ï .  — La Belgique à l'époque holderienne.
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la . — La Belgique lors «lo l'invasion maximum «lo la mor diestienne.

14. — La Belgique ¿i la fin de l ’époque diestienne.

-  11 —

l á .  I*« Belgique à  lï-pnque itoederlíenue. (C 'e s t alm s que se pmdui-it 
la  première glaciation; voir p. 14).

16. — La Belgique peu«laut l'époque inosèenac. 3C
->v
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15. — La Hfl- 
ííiquo A la (in do 
l'époque «tmpi- 
nionno.

Lo m árcenle campi

lit. La llcl- 
piquo pondant 
l'inondatloii líos- 
I»ay«mp.

— la -

80. — Los d é p ô t s  I millii nt lens ou Bel¡,dqtii\ D'après Ii i  carte  géologique au 40,000*

( 4 ÍÍ ■> \

{ i .......ñ  \

81. La Belgique au moment/de l'extension maximum de la mor flandrienne.
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3. Climats plé istocènes et climat actuel

Phénomènes qui se sont accomplis eu Belgique pendant et entre les époques glaciaires, d’aprés M. Rutot.

G l a c i a i r e  
d a n s  LK S.-E . n s  l ’E u r o p e .

E n  B e l g iq u e .•

Epoques. Végétation. Dépôts et végétation. Faune. Industrie
humaine. Époques.

Temps actuels.
Forêts. I ; Métal.

1 Temps actuels. 
( I I o lo c k n h .  I(Ilolocene.) ^ Grand développement des Animaux

tourbières. 1 ílctl,els- ¡
i

Néolithique.

i Forêt. 1

^ ^ W n r m ' IL" Toundra. Sables, limons et argiles. 
) Forêt f I 
f Toundra. 1

<

Renne.

Mammouth.

\  Flandrien. 

Paléolithique ------ ■—

3e interglaeiaire.
 ̂ Steppe. Limon éolien.

supérieur. Brabantien.

1 Forêt. Limon, gravier, tourbe.
Hesbavcn.

' Glaciation de Riss.
 ̂ Limon.

Toundra.
I Tourbières de la basse ( Belgique.

1

!
Paléolithique 1 

inférieur. Canipinien.

12» interglaeiaire.

1

Steppe. Sables, graviers.

Forêt. Cailloutis.
B lephm  
eu  tiquas

\
Glaciation de 

Mlndel. Toundra. Cailloutis, sables, glaise. 1 1 i

Kolithiquo.

1
1er interglaeiaire. | Cailloutis, sables, glaise.

Elephas I 
m eridionalis

' PLIOCENE
supérieur.

;

Glaciation de 
Guenz. Toundra. Sables, glaise. | j 1

‘.C",

f  -  1 L O w ÏT iS iiiu -t id -J u ili  A * ( A i .  , (  !___; , l \ |  ’ TI !w ¡I '■! Ou '.IVr II f  I Ul I>*»HV h  ( a j f  fit,

22. — Aire géographique du Bœuf musqué, 
d’après une carte exposée au Musée d'Histoirc naturelle.

— 15 —

23. — L'Europe couverte de glaciers, pendant la plus imp triante des glaciations 
de l'époque pleistocene. D'après M. Penck (1906).

Tempi ta turc jours do gelée cl pluie en Belgique
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24. — Quelques éléments du climat de la Belgique d'après Lancaster (dans Uouagrajihios 
agricoles de la  Belgique), D. .1. F, M... décembre, janvier, février, mars...

\0^ÿéSr "
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E X E M P L E S

Saxifraga tridactylites. Plileum arenarium . 

* Ranunculus bulbosus.

c
Picaría lanunculoide--, Aneni<me nemorosa.

rIZ ..........f " t ............... -  T .......f *
. : i l í  i ! I I

D

= f c
™ ■■ !■ ■

T ‘ T

Pinu* sylvestris. Lycopodium elnvatuin.

E lunicus Carota. Carlina vulgaris.

i— f - _  — ____ —  1 -■* -t---------------- ------ ------------------- é ~ * - l ---------- - h— - h ------------- 1 - f i |
. . • 1 1 T I •

Pyrola minor, Armeria maritima.C

*
Hypericum perforatum. Lamium album.

= = 4 f  
• . --------------;---------

? ----
. ■

£
I Iris Pseudo-Aeorus. Carex arcuaria.

r - \ p t ^ L « — J Polygonum Persica jia . Sal ifí »ru la herlmcea.

-------- ^ _
Pagus sylvatica, Parnassia palustris.

------------ B Phragmites communis. Nymphaea allia.

„>5 .  Schémas de la répartition saisonnière de l’assimilation chez les plantes supérieures.

Los années sont divisées en saisons : 
liivBit décembre, janvier, février, mars. 
Printemps avril, mai.
BrÊ juin, juillet, aofit, septembre. 
Automne octobre, novembre.

La partie teintée de chaque schéma représente 
le sol et les organes souterrains.

Le tra it noir au-dessus du sol représente la 
lige llorifére ; la tlèclie indique le moment de 
la floraison ou de la fructification : le tra it in ter­
rompu représente les feuilles.

Le trait noir dans le sol représente le rhizome 
ou les stolons souterrains.

Pour les plantes qui m eurent après avoir fruc­
tifié (A. K. .l í, l’interruption du schéma indique le 
temps qui s'écoule entre le moment de la m atu­
ration des graines et celui de leur germination.



4. Géographie biologique de la Belgique

i

m

J
s r "

A

-

L  É  G E J s l O E 

L -A  C Ö io k ic t t  f i l f e t a ïu c  c l  a iîu u icu M j. C c  (jO û> t/ux l c a f c c u / t c .

F I ( D i é t u c i  j^cM -vcUucti . 

C p  „ CCLWtpôvUCVV. 

H » RCOrßa/UCVt/.
«r

C r  .. c^cLdtcé-,

a /odc. w vicuo . 

é u W p t U ' .

Jtl/tOOíVtCJUC. .Cd/tccU/M/. ,

o<aít£>vm¿uúc.

-'0,. — Carte biologique ile la Belgique, dressée d'après Crépln i Flore rte Belgique, 1866) M. Latneoro (Faune de Belgique, 18951. la Curte agriefde de lu 
Belgique (d’après Dumont, M. Malaise e t M. Verstraeten, 1884), les Monographies agricoles de lu  Belgique (1899-1V01) et la Carie géologique au 40,000*.

Pour le détail des districts littoraux et alluviaux, voir flg. 29.

S u b d iv is io n  b io log iq u e  de la B e lg iq u e

D o m a in e  m a r in .  . 

D o m a in e  d e s  m a r o e s

Se continue au large

D o m a in e  d e s  P la in a s  

de l ’E urope  N. W.

D o m a in e  d e s  B a s s e s  

M o n t a g n e s  de  

l 'E urope  C e n tr a le

D istrict des thaïes littorales

— des a llucions m arines

— — — fluviales

— — judders a rg ileu x

— — — sablonneux

— flandrien

— cam pin ien

— hesbagen 

D istrict crétacé

— calcaire

— ardennais

— ju ra ssiq u e  calcaire

— — sablonneux

 ̂ Se continuent vers la Km

S
alice et vers la Xeeiiatide

I

Extrém ité S. de la plaine baltiquc

Extrémité N. de districts corrcs|>ondant.s en France

Extrémité W. de districts correspondants en Allemagne

 ̂ Extrémité N. de districts correspondants en 1/irraine
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28. — Propagation de lu marée, d 'après M. Struobant (dans 
l’A nnua ire Astronomique de Cotiser c a taire roya l de Hetyique 
/tour 1905). (En réalité, la marée atteint notre côte 36 heures, e t 
non 12 heures, après qu'elle a pris naissance).

B. -- Le Littoral et les Polders

1. Les marées

Hauteur en mètres des plus grandes marées des années 1909 et 1910

C oefficient Ostende Nleuport Blankenberghe Anvers
«le hanirur (l*n¡t¿ «ir (Unité rto (Unité de (I* III h* Je

1909 tir lu innrtV hanirur: 2,221. bailleur ; I,OU). liAUlrur ; 2.2S>. luMiitiMir. :.Wt
26 janvier 1.03 t . 29 2.02 2.35 1.98
21 février 1.12 5.49 2.20 2.55 2.15
23 mars 1.13 2.55 2.25 2.62 2.21
21 avril 1.10 2.44 2.16 2.51 2.11
1 septembre 1.11 2.46 2.18 2.53 2.13
i octobre 1. H 2.53 2.23 2 .60 2.19
30 octobre 1.11 2. 46 2.18 2.53 2.13
28 novembre LOI 2. 24 1.98 2.30 1.94

1910
i l  février 1.03 2.29 2.02 2.35 1.98
13 mare 1.13 2.51 2.21 2.58 2.17
11 avril 1.14 2.53 2.23 2.60 2.19
10 mai 1.07 2.38 2 . lo 2.44 2.05
22 août 1.02 2.26 2.00 2.33 1.96
20 seiiteilibre 1.11 2.46 2. 18 2.53 2.13
20 octobre 1.13 2.51 2.21 2.58 2.17
18 novembre 1.07 2.38 2.09 2.44 2.05

L 'un ité  de h au teur  est sjiécinle à chaque port. 1.0 coefficient varie avec la 
date : le plus grand est 1.18 ; le plus faillie. o.30. La vive eau moyenne correspond 
à un coefficient de 0.93 : la morte eau moyenne, à un coefficient «le 0.38. l.a h a u ­
teur  |» u r  chaque (>ort et pour chaque date s'obtient en m ultipliant l'unité |«ir le 
coefficient. La hauteur représente la moitié de l'oscillation totale en tre  une haute 
m er et la basse mer suivante ou précédente.



2. Le sol

'essmgui“ “
iE scaut F f

8  !

BRUGES

Licrr«

GAND

ü Dures littorales
Polders sa/rlen/ietue 

et dunes internes¡luirions marines Æ uoîons Jlu viales ¡ * ’ L 3  Polders cuy Heuer

M i l l i  C a n ip in ie nFlandrien

29. — Les districts littoraux et alluviaux.

É C H E L L E  : 0 .0 0 2 5

Sc(«tu

30. — Coupe de la berge de l’Escaut, d 'une diguette, d’une prairie inundable, d'une digue capitale et d’un polder à Thielrode. (Cette ligure se rapporte aux 1 on1.« de 1 Ercr. ul )
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33. L'oiii- 
I tond mro il© 
rivscaut au\r
siecle.d'après
ilo Hoon. 
(Mém. e n /r. 
Acari, rui/. 
Iielffii/tic. t. 
V. 1852).

34. — UoconsÜ tut ion 
«le l'estuaire de l'Vsor 
au  début du XJl* siècle, 
i l'a [très M. Rlanclmrd. 
fl.o Flandre. 1WXÍ).

L*ï> (Kitllrnt Wftllt rn Moue ; 
II« i torro» ilftn<lrii“nnc* Ht ho*- 
lewini»* seuil ii'liiuv-w. { *>> 
Igluta* <mt <Ui» n|t»i*UV* nur li
*»l4f lulli* toi).

fQêtT Ou

36. —• i.'ondm uchure du Zwyn ou isae , d 'ap rès W olters, 
( fu r ie  du Cabinet des Mstamiies ilo la lübÜothè<|ur royale).

35. — I.’em beuehuro du Zvvyii eu 1644, d 'après I'. Vorbist. 
( f ar io  du Cabinet des Kslimi|ios de la llibliothèijue royale .

'itf*
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37. — Plan do la crique ile Lomtiartzyile, lians l'estuaire de l’Yser.

■ *Proßif XH — _

. 1 • ! ■ ' ! ■

J.  ~j,----------------ÏV- i î- îi  4J. l i l i  1.1 !i  ijjjj. *
j5'<Mhs i

us, — Profil ile In slikko el du schorre (A B de la fig. 31). I>«8 hauteurs sont rapportées 
au zéro d'Ostoude qui est inférieur de 11 centim ètres au zéro îles cartes.

ffA*tk ntsrjtS

39, — Coupe do la digue (D C de la fig.37). l/m  hauteurs 
sont rappoitées au zéro des cartes.

Miter

(üopr Usr̂ fTñjtf/r Cfí .

î tVC C ¿Ul
'JlJlbt I IlliÍHW i I i k lïluuü

A trifitr.v/X ’rt
Simada <ùyssc 
Cladophora 
D iatom ées

40. — I'oujie schématique â travers les dunes littorales,
M II  Niveau ile la marée haute ; M U  Niveau de la marôe liasse. p s  Pannes sèches : l ' i l

Plage soumise aux linei nations des marées. M TP i
I -t
DM

P la g e  située au-dessus des hautes iners. 
Dunes mobiles ; D P  Dîmes fixées.

ÎTIÏ «,i¿»,ile voie coii

Pannes humides. 
Mares d'hiver ; .V/’ Mares ¡pennanenies. 

A S  Argile supftric u re îles polders.
A l  Argile inférieure des |Mdders : T  'l'otirhe.
P I  Sables flandriens.

:* * * •

Butte arnitajM  acccAttcfkŝ Jimcmt » Gc/mt/m/i«stam-̂ •ticprma
dnm ¿teiRuppia

S CHÖR ft E apt# íiWifñ* cm teàtea  1 A iip p iê , &aù‘oe>f'riiàl S u a tiîa ? ßtaiac^ A m u rta

DUNE aux 
fia riotfaûcn 

Limite Atiprptnti'c t  aplatit
acte Armeria ¿/imam 
tiera tr i/, A m ^fram  
acuùmt Atpopiir

M A R IG O T

Hutte aori" A rttvtùJia, 
Aprcppnim ptmtpm

SCHORRE afKCfraneRdp¿antesdres&ées:Atrcpiit P tatLx, Antcr. Phm /apo

DIGUE
a m  Beta , 
Pastinaca, Daactis

Lim it? m p tritu rr  
meê À&Pmemm

ÍKA P4ll.lt ƒ.1

41. - Coui»'-' schématiques à travers le schorre à végétation rase (en haul) et le schorre à  végétal ion haute (en lais).
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3. Le climat
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4 s. _  Fréquence des tempètosA Dunkerque (Dl ), Flessingue (KL) <“t Paris (PA).
La longueur de chacun des rayons de la rose des vents est proportionnelle ¡ui nombre des 

tempetes ilo cette direction, pendant les années 1890 à 1899. (Tempêtes vents dont la vitesse 
est supérieure 30 kilom. ¡i l'heure, ou 14 ni. à la seconde). -  Les flfiures de gauche donnent les 
tempêtes de toutes Ios saisons ; celles ile droite, les tempêtes du printemps e t de l'été.

1)1' *VM

43. - Schéma d’un petit bois ilo Pins s\ l\ estros, au Coq. Les tléotioa iniliquent Indirection 
dans lai|uelle les arbres soni inclinés ; les croix indiquent les arbres morts. — POP.A. quelques 
Peupliers blancs dont les rameaux dépassent ceux des Pius et qui oni été inclinés vers le S. K.

— 2i< —

5 A L JX  R E P E N S C AR E X  A R E N A R I A AMMOPHI LA
ARENARIA

2

44. — Adaptations contre l'enfouissement e t le déchaussement.

La teinte foncée indique le sol primitif : la teinte claire, le sable nouvellement apporté. Les 
organes qui meurent soni dessinés en pointillé.

2 0  _
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47. Quelques éléments du la mante dans l'Escaut. Graphique 
•Irrasa d’après Stessels .Aw i, T rar, puhi. Brlg. t. XXX, 1S72). Petit 
(Ibid. t, XL, 1883) e t MM. Geilens, Van Brabamlt, Melotte, W eyts e t 
Pierrot (Ibid. ittOS).

O

n>
Oft

cr
O

e x .
C/l

C l .n>

m
c/ln
CJ
c

48. — Trajei d'un (lutteur qui serait je té dans l’Escaut il Ter monde 
au nioiuent où la marée commence à descendre. Graphique dressé d'après 
P etit (.L/a, T rnr. pit b t. Belg. t. XL. 188:!).

JUSANT . IHAU4 «UecouUusfe 
FLOT (mulxJ* itMuhutb '

*oRéo%**iu if. CHeu l̂’U 4.il ccM ( €U'«JL
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n«m «W*w\£t

t ) l t> u w v t

£Stooc*lv**v

© \ï\m
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tun , t Cl-CÛ ÿs ,l'j, (X̂ U£4.

41». — Cnr(»; géologique il»»s rives »lo l'Escaut entre Overtneîre et Audngliem, 
d 'après la carte géol»inique au 40,000*.

L'A sscl i i en »»i tous les terrains plus anciens sont recouverts »le Flandrien, 
Echelle 1 : 60.000.

W m W a

C ^ kUovC

50. — Carte géologique des rives »le la Dunne et »le l'Escaut outre W nesmunstor »d le tlroote Schoor, i l'a prés la carte géologique au 40,000". 
la» Bolilérien et les terrains plus anciens sont recouverts »le Flandrien.
Echelle 1 :60,000.
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51. -  Les alluvions du Bas-Escaut (en Belgique) et de ses 
allluenls, d'après Kummer (Ann. Tro r. p uh i. Urig., t. II. 1844 ». — C<)U|»e sehéinatlque à  t r a v e r »  une digue de l’Escaut.

Fosséavec 
polder S tra tio tes

52. Ij » Flandre eu 15S5, d 'après Mercator.

Roseaux
MAREE OU 12 MARS 4906

MAREES HAUTES
Eleocharis
palustris

ESCAUT

*  MAREES BASSES

53. (Comparer avec la figure 30.)
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56. — (’arte  fiéologi<nie des environs de Wesemael et Aei*schot. Voir la légende p. 35.
(Comparer avec la fig. ,57).

au r f / w  
p it i e /wir  it

Pi/irratt

H ru  v«v\w /(  inarZcagc* avec 
tourbe m ousseuse

.57. * Coupes schématiques à  Genck, Wesemael et Herenthals. Voir la légende p. 35. 
(Comparer avec les cartes 54, 55 et 56.)

GENCK

Hr u y ère ô a w  
•aocc mwv'rajrra

WESEMAEL

i/(Ut!tre maraîchère pois 
asperges%ù.'ma.ic4, c.'c.

Jhifin H E R E N T H  A L S

Pruirt/7 m/zrfreweaseo arec 
lim orulect totuve /1 /vru

Hruyère haute
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58. -  O upe schématique à tra vera I» bruyère hasse, à Genck,

e ?  I 
- =■■>

L oca lisa t ion  d e  q u e lq u e s  p lan tes  d e  la C am p in e ,  d ’ap rès  leurs
b e s o in s  en  eau

Ma n 'S Ikvriig
in o n d é s

PUtisr»
logr-

iMTIIfWS

IlÉflIféff»» 
in u fé -  

GiiKetises

Jlîruyfcres
n u m id e *

Brwyi'fi*»
ÎM'OllCS

!>uiiç* i

C h a m p i g n o n s  ( l ichens)

Cladonia fa v a ta  
(’. coccifera 
i’, pyxidata 
Cetraria aculeata

- H

4
+4 4 

d f
Algues

7.x cottoni n m ericeton 1111 4 -t- 44- 4
Bryophy t es

Alindaría scalaria 
I Sphagnum tliv. esp. 

Polytrichum piliferum
4 44 -H-

44
+ +

4

+ -H- 1

2
^ F ~  Î l -* *»; tr

Ptér icfophytes
■

Il Osmunda rotalis 4 4
i Lycopodium inundatum 4'

P h a n é r o g a m e s

G y m n o s p k r m e s

Pinus sylvestris (suhspontané) 4 4Juni) «rua communis 4
AKOIOSPEKMES

il<mocolyh 'tlmtt'fx

.Scirpus fluitans 4 4 4-
! S. lacustris 4 4
S. caespitosus 4- 4-
Nnrtlipcium ossi fragum 4- 4 4

tiicütytédomh 'x

Myrica Gah‘ 4-1
Nymphaea allia 4

1 Drosera rotundifolia 4 4 4
D. intennedia 4 4 4('omanim palustre
Genista anglica 4 4-4 4-

j G .¡diosa 4 4-4- 4
Andromeda polii folia 4

i
! Vaccin!um oxycercus 4
V. Vitis-ldaea 4
V. Mjrtillus 4 4
V. uliginosum 4 4

!

Calluna vulgaris 4 4 4 - 4 1Erica Tetralix 4-4 4 4i K. cinerea 4 4 4G en lia na Pu eumon il n i 1 n ■ 4- 1-ff“
Menyftntlics i (-¡foliata 4 4H

. Pes linda ris sylvatica 4-4
Utricularia vulgaris 4
IJI.torella lacustris 4 4

P c  c- Q î& o  o  a  r. o  = *_. c

P  Í  1er -s 5*
5* rî o >

¿ . » a s .» a  "t;
cc  S  1

P O

est

<
rï-

U i
ro-
CJ

O



~ r .

w *

□ 
'ÎV 'U .t t 'li 'I i 'l  
pin «f’tniíUxiilo

■
^a u rS llu ,'
¿ t i i í  ;IW H U 7(U M S

i?

Itoi«

a

! d

a ,  —

d

a

d

a

d

a
0 d D

f a î
1

a a a a

61. — fa r te  des tourbières : celles-ci n’existent que dans les pays à climat à la fois humille et tempéré-íroid. 
D'après MM, Frith et Schroter ( l)ir ilo tn v  tlt'r Schtceis,

62. Plan et coupe schéinaliques d’une 
prairie irriguée.

A. Ruisseau am enant l'eau,
a. Pptites rigoles d’irrigation, 
d. Petites rigoles d'évacuation,
I». Ruisseau Jtar lequel l'eau s’écoule.
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64. — Carto géologique des environs d'Everberg. — Le Tongrien et 
les terrains plus aticiens sont presque partout recouverts ile Hesbayen. 
Dans le Grubbenltosch le Tongrien est recouvert de Campiníen. Le Diestien 
est généralement nu.

—  4.) —
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b*Ï£Vl£V4i
-TheildoiX

£*» e .~  ,o,u . 3&.Æ *.» .‘îu.i

"i »«V« €» C. ̂  \̂ V , MM fX^rtJÍÉ di

65. — Carte géologique des environs de Stockel et du nord de la Forêt 
de Soignes. — Le Tongrien e t les terrains plus anciens sont généralement recou­
verts de Hesbayen. (Compara* avec la tlg. 67».



66. — Carte géologique «les environs de Oisqucrcq. A l'Ouest de Oisqucrcq, le Bruxellien 
et les terrains plus anciens sont généralement recouverts de llesbayen. A Plvst, l'Assehien et les 
terrains pins anciens sont souvent nus: parfois ils sont couverts de Cainpinien ou de llesbayen.— 
Il y a deux failles dirigées de W. \ .  W , vers E.S.Iï. ('oniparer avec la fig. 67.

Fuit! i*• tMirtef
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C O U P E  S C H É M A T I Q U E  D A N S  L A  F O R Ê T  DE S O I G N E S

C O U P E  S C H É M A T I Q U E  Á  O i S Q U E R C Q

67. — Coupes schématiques montrant les relations entre le sol et la végétation.

'3SÊB

68. — Profil transversal d’une vttllée creusée en terrain meuble. 69. — Profil longitudinal d'un chemin creux, ou d’une vallée en
Hauteurs (fortement exagérées). terrain meuble. Hauteurs fortement exagérées.



2. La végétation

70. — Stades successifs de la régénération d’un cime 71. — Aire d’habitat, ou I tien limite septentrionale, îles principaux arbres forestiers
d arbre oui a été isolé par la coui>e de la futaie à  laquelle il ,|e ja Belgique. Kn partie d'après M. Drude (dans Hrrghaus' P hysikalischer A tlas, 189?). 
appartenait et autour duquel croit ensuite une nouvelle futaie.

F. -- Les bords 

de la Meuse

1. Le sol

-  *
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72. — Coupe du terrain  carbonifère dans la vallée de la Meuse entre Palmignoul 
et Yvoir (distance 10 ktlom.) d’après M. Gosselet (7/Arderme, 1888).

73. — Coupe de l'escarpem ent du calcaire carbonifère dans la vallée de la 
Meuse et le ravin du Colétii, entre Anserennua e t Falmignou) (distance 3 kilom.) 
d'après M. Gosselet (L'Arderme, 1888). Kilo montre la situation des récifs coralliens, 
deschenaux et des lagunes pendant la formation du calcaire carbonifère.(La partie Ali. 
située dans la vallée de la Meuse, est indiquée su r la tigure 72).
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74. -  ( oupe des terrains primaires Up la  vallw» de la Mouse entre* 7 voir e< Namur. I .os localités sont supposées projetées sur le pian mérhliett. D'après 
M. Gosselet L'Ardei//»', 1888),

I) après la terminologie adoptée pour la varie géologique de la Belgique au 40,otto", le n* U l’ait partie du Couvinien : le i r  7, du Buruoüen : les noa 8, 
il et IO, du Cobleneien ; les ir I l  et 12. du Gedlnnien.

75. — Schémas de la formation d'une grotte, d'après M. Dupont 
[Bull. S oc. M gr Geolog. Pat/font, tigdrot. t . Vil, 1803).

1. L'eau de pluie qui passe à travers le terrain meuble provenant 
de l a  'désagrégation des couches volvaires, s’infiltre entre ves vouches 
et dans leurs tissures et dissout le calvaire.

2 , 3. La cavité s’agrandit,
4. Pendant, le Catnpiliien, Ul rivière (R) approfondit son lit e t Utet à 

la grotte. La rivière s’y introduit (Rs).
5. L'atmosphère ile la grotte communiquant m aintenant avec le 

dehors, des s ta  tac rites (sj se forment.
6. La voûte s'effondre et un large éboulis (E) comble eu partie la 

grotto.
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76. — Déplacements du cours «le lu Meuse depuis l'Oligocène, d'après 
M. Stalnier. (Huil.  sue. helga Grol. Pa leoni. HydroU  t. MII. 1894).



2. La végétation
Localisation de quelques plantes habitant la rive droite de la Meuse, près de Chámpale

HABITAT.

Cakinl re Schistes 
cnrbontf- hou llie rs

EXIGENCES

D oeheré E n d ro its
( r iv io n s  trt'-s
mure) ôh»t)iU

SPÉCIALES

Ctückvdo CaU-ifURo

PJ. »e 
•tuUtmit 
gu ère  lo 
d o iu .in o  

don 
Itnrere- 

M oulagues

F i  1 ¡ c e e s

Ceternch offieiuaruiu + 4 4
Pteria aquilina _T 4

M o n o c o t y l  e d o n e u s

Poa compressa 4 4
Seslcria coerulea 4 4 4
Festuca duriuscula glauca 4 4 4 4 4
Allium sphaerocephalum 4 4

Dicotyl édonèes

Heinia alba 4 —
Rumex scutatus 4 - 4 4 4R. Aœtosella 4
Dianthus Gartliusiaitorum -r 4 4 4
Silone nutans h 4
Sagina procumbens 4 4
Hellohorus foetidus "b 4 4
Draba nisoides 4 4 4 4
Potentilia verna 4 4 4
Pyrus Malus 4 -4- +
Sarothawnus scoparius 4 -L
Anthyllis Vulneraria 4 -r
Hippocrepis comosa 4 4 4 4
Geranium sanguineum - t . 4 —
Buxus sempervirens + 4
Helianthemum Chamaecistus 4 4
H. poliifoliurn 4 4 4
Epilobium spicatum 4 4
Libanotis montana 4 4
Cornus mas - 4 4 4
Callima vulgaris 4 4
Vaccinium Myrtillus 4 4
S tachys alpina + 4
Teucrium Chamaedrys 4 4 4
Digitalis purpurea 4
Melampyrum arvense 4 4 4
Asperula Cynanchica 4 4
Viburnum Lantana + 4 4
Campanula persicifoha + 4
Centaurea Scabiosa T 4 4

6. -  Les Hautes-Fagnes
1. Le sol
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77. — 
L'Ardenne 

au début du 
Gedinnien.

78. — L'Ardenne 
au début du 
Coblencien.
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79. —
L'Arden lie au 

milieu du 
C< ildencien.
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80. — L’Ardenne 
au début du 
Couvinien.
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81. — L’Ar- 
deiine pendant 
le (¡ivetien, le 
Frasnieu, et le. 
Famennien.

Ss». — L’Ar­
denne pendent 
la formation du 
calcaire car­
bonifère.

Les figures 77 à sa représentent, d'après M. Gosselet L'.\r<fr>tne, 1888) l’histoire géographique 
de notre pays pendant le Dévonien e t le Carbonifère. — Pendant le Cambrien e t le Silurien la 
Belgique é tait entièrement immergée. — E ntre le Carbonifère et le Crétacé (flg. 1) le pays resta 
presque complètement continental.

La figure 83 donne, d’après M. Lohest, une au tre  interprétation des terrains primaires.
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83. — Carte îles principaux plissements <ies terrains primaires, d’après M. I.oliest 

'. Soc. tieol. liei y . t .  31, 11(04).

2. Les animaux
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84. — Distribution de deux Vors aquatiques, d’après M. Fredericq [Bell.  Ae. roy. Belg. Cl. d. Sciences, 1904).
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Distribution géographique d’uu Papillon (('olios l ’uhiciio•. d'après M. I,. Kroderirq 
(Hull.  A c. no/. Ih'lg. ('I. il, Hii'iicçs, 1901 .

sn. — En Belgique.

M«. ¿U*

¡’.'V.«.!

tui. — En Europe.

s7. — Dans les 
contrées circum­

polaires.
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3. Les plantes

.iii If Lt VI I

8S. — Distribution géographique de deux plantes. L’une est uniquement subalpine Uenoi). 
L’au tre e st  á la fuis alpine, subalpine et boréale (Yacciniotn). Pour la distribution de c o t te  

dernière voir aussi les fig. 5tt et CiUet le tableau des pages 38 e t 39.

8‘J.  Aire d’habitat de Surollunnnus scopariu s (Genftt-à-balais;.
I ». U C, i


